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EDITORIAL 

L’analyse de la vulnérabilité vise à comprendre les conditions et les expressions 

d’exposition néfaste aux catastrophes naturelles et aux crises dans le but de réduire 

leurs conséquences sur les populations, les territoires et les activités. La nécessité 

d’une approche géographique s’impose comme une réponse à la complexité de 

l’objet d’étude que constitue la vulnérabilité. La création de RAVSE résulte de 

l’engagement scientifique du Laboratoire d’Analyse des Vulnérabilités Socio-

environnementales logé à l’Université Alassane Ouattara à contribuer à la diffusion 

des savoirs scientifiques. RAVSE est une revue spécialisée de Géographie dont 

l’objectif est de contribuer à éclairer la complexité des facteurs de vulnérabilités 

socio-environnementales et les stratégies de résiliences mises en place par les sociétés 

dans un contexte de développement durable. Elle maintient sa ferme volonté de 

réunir les contributions venant d’horizon divers qui donnent à la vulnérabilité 

socio-environnementale son épaisseur géographique. Ce support de publication 

scientifique vient donc renforcer la visibilité des résultats des travaux de recherche 

menés sur les vulnérabilités socio-environnementales en géographie et les sciences 

connexes. RAVSE est au service des enseignants-chercheurs, chercheurs et 

étudiants qui s’intéressent à l’analyse des vulnérabilités socio-environnementales. 

A cet effet, RAVSE accueillera toutes les contributions sur les thématiques liées aux 

facteurs de vulnérabilités socio-environnementales et les stratégies de résiliences. 
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AVIS AUX AUTEURS 

La Revue d’Analyse des Vulnérabilités Socio-Environnementales (RAVSE), Revue de 
Géographie du LAVSE (Laboratoire d’Analyse des Vulnérabilités Socio-
Environnementale) diffuse de travaux originaux de géographie qui relèvent du 
domaine des «Sciences de l’homme et de la société». Elle publie des articles originaux, 
rédigés en français, non publiés auparavant et non soumis pour publication dans une 
autre revue. Les normes qui suivent sont conformes à celles adoptées par le Comité 
Technique Spécialisé(CTS) de Lettres et sciences humaines / CAMES (cf. dispositions 
de la 38e session des consultations des CCI, tenue à Bamako du 11 au 20 juillet 2016). 
 
1- Manuscrit 

Les textes à soumettre devront respecter les conditions de formes suivantes : 

 le texte doit être transmis au format document doc (word 97-2003); 

 il devra comprendre un maximum de 60.000 signes (espaces compris), 
interligne 1,5, police de caractères Times New Roman 12 ; 

 insérer la pagination et ne pas insérer d'information autre que le numéro de 
page dans le pied de page ; 

 les figures et les tableaux doivent être intégrés au texte et présentés avec des 
marges d’au moins six centimètres à droite et à gauche. Les caractères dans ces 
figures et tableaux doivent aussi être en Times 12. Les titres des illustrations 
(carte, tableaux, figures, photographies) doivent être mentionnés ; 

 Le comité de rédaction demande aux auteurs de préciser sur la première page : 
o Le titre du texte, 
o Pour chaque auteur, une notice comprenant : 

 les nom et prénoms, 
 le grade 
 le rattachement institutionnel, 
 l’adresse électronique, 

o Un résumé en un seul paragraphe de 1000 signes (espaces compris) 
maximum, qui devra être différent du premier paragraphe du texte. Il 
doit notamment énoncer l’objectif poursuivi par l’auteur. 

o Proposer six mots clés. 
o Proposer le texte lui-même. 

NB : le résumé doit être traduit en anglais ainsi que les mots clés. 

Le manuscrit doit respecter la structuration suivante : Introduction, 
Méthodologie, Résultats (analyse des Résultats), Discussion, Conclusion, 
Références bibliographiques (s’il s’agit d’une recherche expérimentale ou 
empirique). 
 
Les notes infrapaginales, si elles existent, doivent être numérotées en chiffres 
arabes, rédigées en taille 10 (Times New Roman). Réduire au maximum le nombre 
de notes infrapaginales. Ecrire les noms scientifiques et les mots empruntés à 
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d’autres langues que celle de l’article en italique (Solanum lycopersicum). 
Les articulations d’un article, à l’exception de l’introduction, de la conclusion, de 
la bibliographie, doivent être titrées, et numérotées par des chiffres (exemples : 1. 
; 1.1. ; 1.2. ; 2. ; 2.2. ; 2.2.1 ; 2.2.2. ; 3. ; etc.). Les titres des sections du texte doivent 
être numérotés de la façon suivante : 
1. Premier niveau, premier titre (Times 12 gras)  
1.1. Deuxième niveau (Times 12 gras italique) 
1.2.1. Troisième niveau (Times 12 italique sans le gras)  
Les illustrations 

Les tableaux, les cartes, les figures, les graphiques, les schémas et les photos 
doivent être numérotés (numérotation continue) en chiffres arabes selon l’ordre 
de leur apparition dans le texte. Ils doivent comporter un titre concis, placé au-
dessus de l’élément d’illustration (centré). La source (centrée) est indiquée au-
dessous de l’élément d’illustration (Taille 10). Ces éléments d’illustration doivent 
être : i. annoncés, ii. Insérés, iii. Commentés dans le corps du texte.  
La présentation des illustrations : figures, cartes, graphiques, etc. doit respecter le miroir 
de la revue. Ces documents doivent porter la mention de la source, de l’année et de l’échelle 
(pour les cartes). 
 

2- Notes et références 

2.1. Les passages cités sont présentés entre guillemets. Lorsque la phrase citant et la 
citation dépasse trois lignes, il faut aller à la ligne, pour présenter la citation (interligne 
1) en retrait, en diminuant la taille de police d’un point. 

2.2. Les références de citation sont intégrées au texte citant, selon les cas, ainsi qu’il suit 
: 

- Initiale (s) du Prénom ou des Prénoms et Nom de l’auteur, année de publication, 
pages citées (T. K. YEBOUE, 2017, p. 18); 

- Initiale (s) du Prénom ou des Prénoms et Nom de l’Auteur (année de 
publication, pages citées). 

Exemples: 

 En effet, l’objectif poursuivi par K. Kouassi (2012, p. 35), est «une meilleure 
appréhension des enjeux de la problématique de l’insalubrité dans l’espace urbain en 
général et à Adjamé (…)» 

2.3. Les sources historiques, les références d’informations orales et les notes 
explicatives sont numérotées en continue et présentées en bas de page. 

2.4. Les divers éléments d’une référence bibliographique sont présentés comme suit : 
Nom et Prénom (s) de l’auteur, Année de publication, Titre, Lieu de publication, 
Editeur, pages (p.) pour les articles et les chapitres d’ouvrage. 

Le titre d’un article est présenté entre guillemets, celui d’un ouvrage, d’un mémoire 
ou d’une thèse, d’un rapport, d’une revue ou d’un journal est présenté en italique. 
Dans la zone Editeur, on indique la Maison d’édition (pour un ouvrage), le Nom et le 
numéro/volume de la revue (pour un article). Au cas où un ouvrage est une traduction 
et/ou une réédition, il faut préciser après le titre le nom du traducteur et/ou l’édition 
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(ex: 2nde éd.). 

2.5. Les références bibliographiques sont présentées par ordre alphabétique des noms 
d’auteur. Par exemple: 

Références bibliographiques 

AMIN Samir, 1996, Les défis de la mondialisation, L’Harmattan, Paris, 345 p. 

BERGER Gaston, 1967, L’homme moderne et son éducation, PUF, Paris, 368 p. 

DIAGNE Souleymane Bachir, 2003, «Islam et philosophie. Leçons d’une rencontre», 
Diogène, 202, p. 145-151. 

DIAKITE Sidiki, 1985, Violence technologique et développement. La question africaine du 

développement, L’Harmattan, Paris, 153p. 

LAVIGNE DELVILLE Philippe, 1991, Migration et structuration associative : enjeux 
dans la moyenne vallée. In : La vallée du fleuve Sénégal : évaluations et perspectives d’une 
décennie d’aménagements, Karthala, Paris, p. 117-139. 

SEIGNEBOS Christian, 2006, Perception du développement par les experts et les 
paysans au nord du Cameroun. In : Environnement et mobilités géographiques, Actes du 
séminaire, PRODIG, Paris, p. 11-25. 

SOKEMAWU Koudzo, 2012, « Le marché aux fétiches : un lieu touristique au cœur de 
la ville de Lomé au Togo », In : Journal de la Recherche Scientifique de l’Université de Lomé, 

Série « Lettre et sciences humaines », Série B, Volume 14, Numéro 2, Université de 
Lomé, Lomé, p. 11-25. 

Pour les travaux en ligne ajouter l’adresse électronique (URL). 

3. Nota bene 

3.1. Le non-respect des normes éditoriales entraîne le rejet d’un projet d’article. 

3.2. Tous les prénoms des auteurs doivent être entièrement écrits dans la bibliographie. 

3.3. Pagination des articles et chapitres d’ouvrage, écrire p. 2-45, par exemple et non 
pp. 2-45. 

3.4. En cas de co-publication, citer tous les co-auteurs. 

3.5. Eviter de faire des retraits au moment de débuter les paragraphes, observer plutôt 
un espace. 

3.6. Plan: Introduction (Problématique, Hypothèse), Méthodologie (Approche), 
Résultats (analyse des résultats), Discussion, Conclusion, Références Bibliographiques 

Résumé: dans le résumé, l’auteur fera apparaître le contexte, l’objectif, faire une 
esquisse de la méthode et des résultats obtenus. Traduire le résumé en Anglais (y 
compris le titre de l’article) 

Introduction: doit présenter le contexte, la situation problématique, le problème, les 
questions de recherche, les objectifs de recherche et si possible les hypothèses.  

Outils et méthodes: (Méthodologie/Approche), l’auteur expose uniquement ce qui 
est outils et méthodes 
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Résultats: l’auteur expose ses résultats, qui sont issus de la méthodologie annoncée 
dans Outils et méthodes (pas les résultats d’autres chercheurs). L’Analyse des 
résultats traduit l'explication de la relation entre les différentes variables objet de 
l'article; le point "R" présente le résultat issu de l'élaboration (traitement) de 
l'information sur les variables. 

Discussion: la discussion est placée avant la conclusion ; la conclusion devra alors être 
courte. Dans cette discussion, confronter les résultats de votre étude avec ceux des 
travaux antérieurs, pour dégager différences et similitudes, dans le sens d’une 
validation scientifique de vos résultats. La discussion est le lieu où le contributeur dit 
ce qu’il pense des résultats obtenus, il discute les résultats ; c’est une partie importante 
qui peut occuper jusqu’à plus deux pages.  

 
 

Le Rédacteur en chef 
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Résumé 

Les aires protégées représentent un patrimoine vital de biodiversité à préserver pour 

les générations futures. Le Ranch de Gibier de Nazinga, qui abrite une riche diversité 

d'espèces fauniques et floristiques, est un site important pour la conservation de la 

biodiversité. Cependant, il fait face à une pression anthropique préoccupante. Cette 

étude analyse les déterminants de l'occupation des terres dans le Ranch de Gibier de 

Nazinga dans un contexte de gouvernance centralisée. La recherche s'est appuyée sur 

l'utilisation d'images satellites de 2001, 2011 et 2021, ainsi que sur des enquêtes 

individuelles, des entretiens avec des groupes cibles et des observations sur le terrain. 

Les résultats révèlent que l'occupation du RGN à des fins agricoles est principalement 

due à la croissance démographique, au développement de l'agriculture intensive et 

aux défaillances de la gouvernance. Concernant l'élevage, les facteurs évoqués incluent 

l'accès à l'eau et aux pâturages, la pression foncière, les changements climatiques et la 

méconnaissance des réglementations. Face à cette situation, des réformes sont 

nécessaires pour assurer une gestion durable des ressources du RGN. 

Mots clés : Occupation des terres, Gouvernance Centralisée, Biodiversité, Ranch de 

Gibier de Nazinga 

ANALYSIS OF THE DETERMINANTS OF LAND OCCUPATION IN THE 

NAZINGA GAME RANCH (NGR) IN A CONTEXT OF CENTRALIZED 

GOVERNANCE 

Abstract 

Protected areas represent a vital heritage of biodiversity that must be preserved for 

future generations. The Nazinga Game Ranch, which hosts a rich diversity of wildlife 

and plant species, is an important site for biodiversity conservation. However, it faces 
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concerning anthropogenic pressure. This study analyzes the determinants of land 

occupation in the Ranch of Gibier de Nazinga within a context of centralized 

governance. The research relied on the use of satellite imagery from 2001, 2011, and 

2021, as well as individual surveys, interviews with target groups, and field 

observations. The results reveal that the occupation of the RGN for agricultural 

purposes is primarily driven by population growth, the development of intensive 

agriculture, and governance failures. Regarding livestock farming, the factors 

mentioned include access to water and pastures, land pressure, climate change, and a 

lack of awareness of regulations. In light of this situation, reforms are necessary to 

ensure sustainable management of the RGN's resources. 

Keywords: Land Occupation, Centralized Governance, Biodiversity, Ranch of Gibier 

de Nazinga. 

Introduction 

Les aires protégées constituent un patrimoine essentiel de biodiversité à préserver 

pour les générations futures.  A l’échelle mondiale, la dégradation de l’environnement 

dans les différents écosystèmes prend une tournure inquiétante ( P. D. Kombienou et 

P.A. B. K. Dossa, 2021, p.172). L’intégrité de ces espaces classés est menacée par 

plusieurs facteurs. Pourtant, pour de nombreuses familles rurales, l'exploitation et la 

vente de produits forestiers non ligneux et de gibier constituent la principale source 

de revenus, contribuant ainsi à l'accès à des services essentiels tels que les soins de 

santé, l'énergie et l'éducation. Le classement de ces espaces ruraux en aires protégées 

semble, dans une certaine mesure, entraver le développement et la création de 

richesses pour les communautés locales  ( J. M. Mbongo, 2018, p.114). Cette situation 

engendre un sentiment d'inadéquation, où l'État est perçu comme un usurpateur des 

ressources, ce qui complique les relations entre les autorités et les communautés. Les 

tensions entre la conservation de l’environnement et la lutte contre la pauvreté 

continuent de susciter des débats à l’échelle internationale ( W. M. Adams et al., 2004, 

A. Bertrand et al., 2009, p.16). Certains auteurs révèlent que la sauvegarde de 

l’environnement peut représenter une solution  durable pour la conservation de la 

diversité biologique et la réduction de la pauvreté (J. S. Ratsisompatrarivo, 2016, J. 

Runge et al., 2019, p.39). Les populations locales perçoivent l’impact de la gouvernance 

à travers l’accessibilité aux ressources, ce qui leur permet d’accroître leurs revenus. 

Au Burkina Faso, le complexe des aires protégées Pô-Nazinga-Sissili (PONASI) abrite 

une riche diversité d'espèces faunique et floristique, faisant de lui un site essentiel pour 

la conservation de la biodiversité. En plus, il soutient les moyens de subsistance des 

communautés locales par l'intermédiaire de l'écotourisme, des emplois et des revenus 

substantiels. Ce territoire, représentant le plus grand continuum de réserves forestières 

au Burkina Faso est soumis à une pression inquiétante (S. Soulama et al., 2015, p.11). 

Le complexe subit une dégradation importante de ses ressources naturelles ( T. J. 
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Zague-Some and M. Traore, 2023, p.300). Dans ce contexte, l’analyse des déterminants 

de la dynamique du Ranch de Gibier de Nazinga représente un enjeu majeur pour la 

préservation de la biodiversité et la gestion durable des écosystèmes. Le RGN abritant 

une diversité remarquable d’espèces animales et végétales, est confronté à des 

problèmes liés à la dégradation de ses ressources. L’objectif de cet article est d'analyser 

les facteurs influençant l'occupation des terres dans le Ranch de Gibier de Nazinga 

dans un contexte de gouvernance centralisée.  

1. Méthodologie 

1.1. Localisation de la zone d’étude  

Le Ranch de Gibier de Nazinga (RGN) est situé dans le Centre-Sud du Burkina Faso, 

à cheval entre les provinces de la Sissili et du Nahouri. Il est issu de la Forêt Classée de 

Nazinga, créée par l'arrêté n° 8327/SE du 4 décembre 1953. Cette forêt a été reclassée 

en Forêt Classée et Ranch de Gibier de Nazinga le 17 mars 2000 par le décret n° 

2000/093/PRES/PM/MEE (Pizingo I., 2017, p.3). Le ranch est localisé entre les 

latitudes 11°00'N et 11°18'N et les longitudes 1°16'O et 1°43'O. Il se trouve à 45 km de 

Pô et à environ 200 km de Ouagadougou (Héma E. M., 2010, p.2). Pour B. Chardonnet 

et al.(1995, p.4), la richesse floristique et faunistique du RGN en fait l’aire protégée la 

plus rentable du Burkina Faso et l’une des plus diversifiées d’Afrique de l’Ouest. Il est 

surtout reconnu comme un modèle de référence nationale en matière de gestion des 

ressources fauniques. Le RGN se caractérise par une grande diversité de formations 

végétales. Les variations dans la végétation, des savanes arbustives et herbacées aux 

forêts-galeries le long des cours d'eau offrent des paysages variés. Les ressources 

fauniques et aquatiques sont riches et variées, englobant une diversité d'oiseaux, de 

poissons, ainsi que de petites et grandes espèces terrestres. On y recense également 

douze (12) espèces d'ongulés.  La création du ranch repose sur une stratégie de gestion 

participative ambitionnant à concilier la préservation de la faune sauvage dans son 

habitat naturel avec une exploitation rationnelle et durable, au bénéfice des 

populations locales (J. A. Korahiré, 2011, p.56). La gestion du Ranch de Gibier de 

Nazinga (RGN) relève de la tutelle de l'Office National des Aires Protégées (OFINAP), 

tandis que sa gestion locale est confiée à l'Unité de Gestion de Nazinga (UGN). De 

plus, les Comités Villageois de Gestion de la Faune (CVGF) sont responsables de la 

gestion des onze (11) Zones Villageoises d’Intérêt Cynégétique (ZOVIC) riveraines. La 

Carte N°1 illustre la situation géographique du Ranch de Gibier de Nazinga. 
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Carte 1 : Localisation du Ranch de Gibier de Nazinga 

 

1.2.Approche méthodologique 

L'étude a été menée sur le terrain à travers des enquêtes et des entretiens. Les données 

ont été recueillies dans dix villages situés en périphérie du RGN. Parmi eux, trois sont 

localisés dans la province de la Sissili (Boala, Kounou et Tassyan), tandis que les sept 

autres se trouvent dans la province du Nahouri (Bouassan, Natiédougou, Koumbili, 

Kountioro, Saro, Sya et Walême). La formule de Bernoulli a été utilisée pour estimer la 

taille de l'échantillon dans cette étude. Elle a été adoptée par de nombreux chercheurs, 

parmi lesquels H. Gumuchian & C. Marois, 2000), S. Zoumari (2009) et A. E. Issa et al. 

(2021). Cette formule repose principalement sur des paramètres tels que la 

représentativité, l'homogénéité et la précision. Elle est calculée en déterminant la taille 

de l'échantillon selon la formule suivante :  

𝐧 =  
Z𝑃

2 × P(1 − P) × N

Zp
2 × P(1 − P) + (N − 1) × L2

    

Avec :  

n : taille de l’échantillon qui représente le nombre de ménage à enquêter par village (site d’étude) ;  N : 

la taille de la population cible qui pour notre cas est représentée par le nombre de ménage, P (constante) 

: 0,5 ;  Zp : = niveau de confiance selon la loi normale centrée réduite z = 2, 575 pour un niveau de de 

99%, en acceptant une marge d’erreur. L’égale à 5% au-dessus et en dessous de la valeur la fourchette, 

https://blog.questio.fr/mot-cle/loi-normale-centree-reduite
https://blog.questio.fr/mot-cle/loi-normale-centree-reduite


Revue d’Analyse des Vulnérabilités Socio-Environnementales, Numéro 5, Avril 2025, 
ISSN : 2960-1606 

358 
 

Au total, un échantillon 370 personnes ont été interrogées. La population mère s’élève 

à 1 097 individus. Par ailleurs, 11 focus groups ont été menés dans les dix villages 

riverains du ranch ont facilité recueillir le point de vue de la population locale. Le 

tableau N°1 présente la répartition du nombre de ménages interrogées par village. 

Tableau N°1 : Récapitulatif de l’échantillon démographique 

Villages cibles  Taille de l’échantillon   Nombre de ménage retenu 

Boala  27  15  

Bouassan  110  45  

Koumbili  226  55  

Kounou  90  20  

Kountioro  55  20  

Natiédougou  87  50  

Walême  229  90  

Sia  65  25  

Sarro  66  25  

Tassyan  102  25  

Total  1097  370  

Source : Enquête terrain, 2023 

Les entretiens semi-dirigés ont été réalisés avec les institutions locales sur la 

gouvernance du RGN. Ils ont servi pour s'entretenir avec des personnes ressources. Il 

s'agit des autorités décentralisées, notamment les conseillers municipaux et régionaux, 

les maires, les CVD des villages riverains du ranch et les services déconcentrés de l'État 

(les Préfectures, la Direction régionale du MEEVCC, de l'UGN, les services techniques 

des eaux et forêts). En plus, les chefs coutumiers et religieux, les représentants des 

organisations de la société civile (les associations/groupements), les responsables des 

ZOVIC / Concessionnaires et les représentants des projets de développement 

intervenant dans la gestion du ranch ont été interviewés. Le choix a été motivé par la 

volonté d'inclure une diversité d'acteurs influents dans la zone.  

L'évaluation des impacts environnementaux liés à la gouvernance du Ranch de Gibier 

de Nazinga s’est appuyée sur l’analyse d’images satellitaires des années 2001, 2011 et 

2021. Ce choix méthodologique est motivé par le reclassement du ranch en 2000, 

nécessitant un suivi décennal de l’évolution du couvert végétal. Les images utilisées 

proviennent de la série LANDSAT, avec une résolution spatiale de 30 mètres. Afin 

d’optimiser la qualité des données et de limiter les biais atmosphériques, elles ont été 

acquises durant les mois d’octobre et novembre, période de transition entre la saison 

sèche et la saison humide, où la nébulosité est réduite ( Y.C. H. Hountondji, 2008, p.8). 

L'observation directe a constitué une étape essentielle de cette recherche. Les visites 

sur le terrain, réalisées avec des guides, ont permis de documenter en temps réel les 
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différentes activités menées dans le Ranch de Gibier de Nazinga. Par ailleurs, 

l'exploration du milieu physique a offert une perspective concrète pour comprendre 

les interactions entre les riverains et la faune. Cette immersion a également permis 

d'observer la cohabitation entre les riverains et les forestiers impliqués dans la gestion 

du RGN. 

2. Résultats 

2.1. Dynamique d’occupation des terres des terres du Ranch de Gibier de Nazinga de 

2001 à 2021 

La superficie totale du ranch, évaluée à 97361,95 ha en 2001, est demeurée inchangée 

jusqu’en 2021. Cependant, l’évolution de la répartition des différentes unités au fil des 

années est la suivante :   

 En 2001, la savane arborée prédominait, couvrant plus de la moitié (50,76 

%) de la superficie totale du RGN. Elle était suivie par la savane arbustive (33,12%), 

la savane herbeuse (14,61), la forêt galerie (1,33%), les plans d’eau (0,14%) et les 

habitats (0,14%).   

 En 2011, la savane arbustive a connu une expansion significative, atteignant 

54,06%, au détriment de la savane arborée, qui a régressé de 33,12% à 31,56%. La 

savane herbeuse a également diminué pour atteindre 13,70 %. La forêt galerie a 

connu un recul, perdant plus de la moitié de sa superficie, soit 0,57%. De même, 

les plans d’eau et les habitats ont également enregistré des baisses, couvrant 

respectivement 0,09% et 0,05%.  

 En 2021, la tendance s’est inversée pour la savane arbustive, qui a connu 

une régression, passant de 54,06% à 48,06%, bien qu’elle demeure l’unité 

dominante. La savane arborée a poursuivi son recul, passant de 31,56 % en 2011 à 

22,97%. 2021. Cette régression a profité à la savane herbeuse, à la forêt galerie et 

aux plans d’eau, qui ont respectivement progressé de 2011 à 2021 de 13,70% à 

27,97%, de 0,57% à 0,79% et de 0,09% à 0,15%. La superficie des habitats est restée 

stable au cours de cette période. Ces variations dans l’occupation des terres 

s'expliquent par une combinaison de plusieurs facteurs. La carte n°2 illustre 

l’évolution de l’occupation des terres du RGN de 2001, 2011 et 2021. 



Revue d’Analyse des Vulnérabilités Socio-Environnementales, Numéro 5, Avril 2025, 
ISSN : 2960-1606 

360 
 

Carte N°2 : Occupation des terres de 2001, 2011 et 2021 du Ranch de Gibier de Nazin
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2.2 Perception locale de la dynamique des ZOVICs  

Les résultats sur la perception de la dynamique des Zones Villageoises d’Intérêt 

Cynégétique ont révélé que 89% des riverains ont perçu les ressources comme très 

dégradées, tandis que seulement 7% ont jugé qu'elles étaient peu dégradées. Une 

minorité de 3% a considéré que les ressources étaient stables, et seulement 1% a 

noté une amélioration. Le graphique ci-dessous illustre les résultats de cette 

répartition. 

Graphique N°1 : Perception locale de la dynamique des ZOVICs 

 

 
Source : Enquête terrain, 2023 

Ces chiffres indiquent non seulement une dégradation accélérée des ressources, 

mais également une inquiétude quant à l’efficacité de la gestion des ressources des 

ZOVICs, qui est une continuité du RGN. La faible proportion de personnes 

percevant une amélioration montre un besoin d'actions concrètes pour restaurer et 

protéger les ZOVICs. Ces pourcentages constituent un signal fort pour le Comité 

Villageois de Gestion de la Faune (CVGF) et l’Unité de Gestion de Nazinga. Cela 

traduit la nécessité d'une gestion plus durable et d'une implication communautaire 

accrue dans les initiatives de conservation. Il serait judicieux d'intégrer les 

perspectives locales afin de développer des stratégies efficaces qui visent à inverser 

la tendance actuelle de dégradation et à promouvoir une utilisation plus durable 

des terres et des ressources. Cependant, quels sont les déterminants de 

l’occupation des terres du RGN.  

2.2. Déterminants d’occupation des terres du Ranch de Gibier de Nazinga à des fins 

agricoles 

Les données issues de l'enquête sur les déterminants d'occupation des ZOVICs du 

Ranch de Gibier de Nazinga à des fins agricoles ont révélé une série de facteurs qui 
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influencent les décisions locales.  La croissance démographique, identifiée par 92% des 

répondants, a été le principal moteur de transformation des terres. La dégradation des 

terres et l'insuffisance de terres arables a été mentionnées par 88% des participants, ont 

exacerbé les pressions environnementales et agricoles des ZOVICs. 

Le développement des cultures de rente, notamment le sésame et le coton, a été cité 

par 72% des enquêtés, reflétant l'importance économique des cultures commerciales 

dans la région. Par ailleurs, la pauvreté et la recherche subsistance a influencé les choix 

d'occupation des terres de 67% des personnes interrogées, tandis que la faiblesse des 

retombées socioéconomiques du Ranch de Gibier de Nazinga a été notées par 59% des 

répondants. Cette proportion pense que l’occupation des ZOVICs a liée à la faiblesse 

des incitations économiques locales et la non tenue des promesses par l’Office 

Nationale d’Aires Protégées (OFINAP). Les participants des focus groups ont souligné 

que « les animaux avaient plus de valeur que les villageois aux yeux des forestiers ».  Les défis 

de gouvernance, tels que la non-implication des populations (54%) et le manque de 

sensibilisation et de surveillance (47%), ont été identifiés comme des problèmes 

majeurs. Ces lacunes indiquent des difficultés dans la gestion des ressources et des 

conflits d'usage. La migration (42%) et la faible application des lois (14%) ont 

également été citées comme des facteurs influençant l'occupation des terres. La 

méconnaissance de la limite des ZOVICs a été mentionnée par 9% des enquêtés.  Cette 

analyse souligne la nécessité de politiques intégrées qui prennent en compte les défis 

socioéconomiques locaux tout en promouvant une gestion durable des ressources 

naturelles.  

2.3 Déterminants d’occupation du ranch à des fins pastorales 

L'analyse des facteurs influençant l'occupation du Ranch de Gibier de Nazinga (RGN) 

à des fins pastorales montre que plusieurs raisons motivent les éleveurs. L'accès à l'eau 

et aux pâturages constitue le principal le principal déterminant, les entretiens avec les 

éleveurs indiquant que le recours au ranch permet d'assurer un pâturage adéquat pour 

les animaux durant les périodes difficiles. Cette situation est exacerbée par les 

changements climatiques, qui accélèrent le tarissement des points d’eau et réduisent 

la disponibilité des ressources naturelles, poussant ainsi les pasteurs à se tourner vers 

les réserves hydriques du RGN. Bien que certains éleveurs affirment ignorer 

l'interdiction de pâturer dans le ranch, d'autres soulignent que la concurrence pour 

l'accès à la terre, en particulier avec l'expansion de l'agrobusiness, les contraint à 

modifier leurs itinéraires, les amenant ainsi à traverser le RGN. De plus, la saisonnalité 

et la pression démographique incitent également les éleveurs à occuper ces terres. 

Enfin, bien que l'accès aux marchés soit moins souvent mentionné, il est influencé par 

la proximité des marchés ghanéens. Cela illustre l’importance des échanges 

transfrontaliers dans les stratégies économiques des éleveurs. Le graphique N°2 
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synthétise les opinions sur les différents facteurs influençant l'occupation du Ranch de 

Gibier de Nazinga. 

Graphique N°2 : Déterminants d’occupation du RGN par les éleveurs 

 

 

 

 

3. Discussion 

La plupart des études se concentrent sur la dynamique des aires protégées, mais rares 

sont celles qui examinent les déterminants de cette dynamique. Pourtant, pour mieux 

comprendre et traiter les conséquences, il est essentiel de mieux connaître les causes 

sous-jacentes. Les résultats de nombreuses recherches soulignent que la gestion 

centralisée des aires protégées par l'État a contribué à un niveau avancé de dégradation 

et de déforestation dans les forêts classées du Burkina Faso (J. Bonkoungou and P. 

Sama, 2017, p.197; MECV, 2012, p.7 ; J. Bonkoungou, D. Ouoba et al., 2022, p.1169 ; B. 

Sawadogo , et al., 2019, p.165). Les activités anthropiques telles que le braconnage, 

l'agriculture et l'exploitation des ressources naturelles, ainsi que l'urbanisation, sont 

des facteurs majeurs de dégradation des écosystèmes et d'érosion de la biodiversité ( 

S. Mouzoun, 2018, p.12) constituent des causes de dégradation des écosystèmes et de 

l’érosion de la biodiversité. L'inadéquation de certaines législations nationales dans la 

gouvernance des aires est également l'une des causes du déclin. Les politique 

forestières particulièrement celles destinées à répondre aux objectifs mondiaux en 

matière de biodiversité et d'aires protégées (E.R. Jiagho et al., 2021, p.23).Les pressions 

et les menaces sur les ressources fauniques et la biodiversité en général sont dues 

principalement aux difficultés d’accès, à l’insécurité, au flux de circulation des armes, 

à la pauvreté ambiante et à l’insuffisance des capacités techniques et matérielles des 

services en charge de la conservation. Certains braconniers utilisent des feux de 

brousse incontrôlés, ce qui consume de vastes surfaces du parc, y compris les 
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ressources ligneuses. Au RGN, le braconnage constitue le principal facteur de 

dégradation ressources faunique. Selon les services forestiers, l'orpaillage illégal 

représente une préoccupation majeure. Ce phénomène a connu une augmentation 

significative, en particulier dans la forêt de Sissili et aux alentours du ranch de 

Nazinga. Il contribue à la dégradation de l'environnement en provoquant la 

déforestation et en contaminant les sols et les eaux avec des substances toxiques, telles 

que le mercure. Cette situation met en péril non seulement la biodiversité locale, mais 

aussi la santé des communautés qui dépendent de ces ressources naturelles. O. T. 

Dibloni (2003), M. Ouédraogo et al.(2009), I. O.  Amahowe et al. (2012), R. H. 

Ganiyongo (2012), B. Sawadogo et al. (2024) ont exprimé leurs préoccupations quant à 

l'ampleur croissante du braconnage dans le ranch.  L'impact des activités anthropiques 

sur les écosystèmes s'est intensifié en raison de l'agriculture intensive, du 

développement de la culture de rente notamment le coton et le sésame. L'occupation 

du RGN par les pasteurs se manifestent principalement durant la saison sèche, lorsque 

les éleveurs conduisent leurs troupeaux au-delà des zones autorisées, pénétrant ainsi 

dans le parc. Cette situation engendre non seulement des tensions entre les éleveurs et 

les gestionnaires, mais également des conflits entre la faune et les éleveurs (M. O. 

Kouaro, 2020,p.219). La situation actuelle du Ranch de Gibier de Nazinga incite à 

repenser le modèle de gouvernance des aires protégées au Burkina Faso. Il est essentiel 

d'impliquer activement les populations locales dans la gestion de ces espaces, afin de 

garantir une approche plus durable et inclusive. 

Conclusion 

Le Ranch de Gibier de Nazinga (RGN) représente un écosystème important pour la 

biodiversité au Burkina Faso.  Cependant, il est confronté à des défis majeurs liés à 

l'occupation des terres et à la pression anthropique. Les résultats de cette étude 

montrent que les déterminants de cette occupation, notamment la croissance 

démographique, l'expansion de l'agriculture intensive et les lacunes dans la 

gouvernance. Les enjeux liés à l'élevage, tels que l'accès à l'eau, la pression foncière et 

les impacts des changements climatiques, soulignent la complexité de la situation. 

Pour garantir la durabilité de ce patrimoine naturel, il est impératif d'adopter une 

approche de gestion intégrée qui implique activement les communautés locales. Des 

réformes doivent être mises en œuvre pour renforcer la gouvernance des aires 

protégées, améliorer la sensibilisation aux réglementations et promouvoir des 

pratiques agricoles et d'élevage durables. En favorisant une collaboration entre les 

gestionnaires d'aires protégées et les acteurs locaux, il serait possible de concilier les 

besoins socio-économiques des populations avec la nécessité de préserver la 

biodiversité du RGN pour les générations futures. 
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